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temelle. J'en aï la confiance ; avec la grâce

de Dieu, mes raisons, examinées sans passion,

et pesées mûrement, seront pleinement suffi-

santes, et elles porteront tout homme loyal

parmi vous à reconnaître la vérité de l'Eglise

Catholique.

Il suffit pour éprouver la sincérité d'un

homme de lui exposer ces premiers principes,

qui, eemblables au soleil, se prouvent par leur

propre lumière. Pour quiconque ferme les

yeux à une pareille évidence, des bibliothèques

entières d'ouvrages de controverse ne produi-

raient aucun effet. Il adhère volontairement à
l'erreur, parce qu'il refuse de faire les sacrifices

que son retour à la foi de l'Eglise Catholique

lui imposerait. Les ténèbres engendrées par le

péché empêchent la vérité de se montrer dans

tout son jour. N'est-il pas à craindre qu'un

grand nombre d'entre vous ne se rendent cou-

pables en rejetant de propos délibéré la vérité

connue ? Cette opposition a lieu surtout parmi

ceux qui trouvent plus commode et plus con-

forme à leur intérêt de rester Protestants.

Cet ouvrage n'est point écrit v'^'^ des

hommes de ce caractère, mais pom* là classe

plus nonabreuse de ceux qui sont protestants

uniquement parce qu'ils sont nés et qu'ils ont

été élevés dans le protestantisme, et qui, à la
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